
émergence
Le Bangladesh, qui bénéficie de paysages 
et de cultures si riches, n’a jusqu’à présent 
qu’à peine fait parler de lui sur la scène 
architecturale internationale  : une situa-
tion qui pourrait changer dans un avenir 
proche, en raison de l’excellence des pro-
jets émanant d’un mouvement architectu-
ral émergeant très dynamique. Le propos 
de l’exposition Bengal  Stream n’est pas 
seulement de questionner des réalisations 
parfois controversées en termes d’expres-
sion spatiale et architecturale, il s’agit aussi 
de témoigner de l’importance sociétale que 
revêt l’architecture en tant que discipline. 
Via des actions locales, soigneusement éla-
borées à partir de l’histoire et de la géogra-
phie du pays, les tendances architecturales 
bangladaises commencent à apparaître sur 
la scène mondiale. Les projets participatifs 
peu coûteux, qu’ils soient environnemen-
taux ou sociaux, sont souvent le fait d’archi-
tectes qui travaillent aussi pour une classe 
moyenne en expansion, et même pour la 
clientèle haut de gamme des grandes villes.
Bien que les protagonistes de cette géné-
ration travaillent d’une façon individuelle 
avec chacun ses propres centres d’intérêt, 
ils forment une communauté soudée, dont 
les échanges professionnels sont intenses et 
les objectifs plus ambitieux. De plus en plus 
d’acteurs aident cette génération encore 
jeune à s’établir et à défendre la sensibili-
sation à la culture régionale, sans qu’ils se 
ferment pour autant aux influences inter-
nationales. Dans la plus grande région del-
taïque de l’Est, sillonnée par des milliers de 
rivières, chacun semble conscient du fait 
que toute culture vivante est la combinai-
son de facteurs locaux et étrangers.

modernisme
Le mouvement sous-tendant l’architec-
ture contemporaine bangladaise suit ainsi 
la voie tracée par Muzharul Islam (1923-
2012), dont les dessins originaux sont 
exposés ici pour la première fois en dehors 
de son pays. Muzharul  Islam s’est efforcé 
de tisser des liens entre la tradition et la 
modernité, intégrant dans des proportions 
égales des caractéristiques locales et inter-
nationales dans ses travaux. C’est lui qui a 
invité des figures de l’architecture occiden-
tale à construire d’importants projets dans 
son pays, tels son professeur Paul  Rudolph 
et son ami Stanley  Tigerman, deux per-
sonnes auxquelles il s’était lié pendant ses 
études d’architecture aux États-Unis, et 
enfin Louis  I. Kahn – nourrissant ainsi son 
propre savoir et le dialogue interculturel 
entre ces deux parties du monde.

Bengal Stream 

L’exposition ne présente pas une vision 
glorifiée et romantique de l’évolution 
architecturale au Bangladesh. L’exposition 
est plutôt née du désir d’en savoir plus sur 
la réponse architecturale apportée à ces 
questions précises  : comment permettre 
à des espaces architecturaux de qualité 
de voir le jour ? Quel sens y a-t-il à utiliser 
tels matériaux et pour quelles fonctions ? 
Comment peuvent-il avoir un effet sur le 
projet ? Dans quelle mesure la ventilation 
et l’éclairage naturels apportent-ils une 
valeur ajoutée, en termes économiques, 
mais aussi en terme de design ? Il devient 
ici clair que toute architecture pionnière 
se base sur des paramètres universelle-
ment viables tels la lumière, l’espace et les 
proportions, quelles que soient les limites 
spécifiques du site. Bengal Stream est 
une invitation au voyage, une invitation à 
regarder sa propre culture autrement, en 
en découvrant une autre.

introduction de l’exposition au S AM musée d’architecture suisse à Bâle, 
Niklaus Graber, Andreas Ruby et Viviane Ehrensberger, commissaires.

Bengal Stream 
exposition conçue par Niklaus Graber, Andreas Ruby et Viviane Ehrensberger,  
co-commissaires pour le S AM musée d’architecture suisse à Bâle,  
en collaboration avec  
l’Institut bangalais d’architecture, du paysage et des aménagements de Dhaka.

réalisation de l’exposition à Bordeaux 
arc en rêve  centre d’architecture  
Francine Fort, directrice générale

pour la scénographie 
Michel Jacques, architecte, directeur artistique
Wenwen Cai, architecte, chef de projet

aquitanis • station ausone • Texaa • Tollens • 
soutiennent l’action d’arc en rêve  centre d’architecture

arc en rêve  centre d’architecture mène depuis 1981 un projet de sensibilisation 
culturelle centré sur la création architecturale contemporaine élargie à la ville, 
au paysage et aux territoires de l’habité, pour ouvrir le regard sur le monde en 
mutation. Son programme de référence internationale s’articule autour de la mise 
en œuvre d’expositions, conférences, débats, éditions, ateliers pour les enfants, 
séminaires pour adultes, visites de bâtiments, parcours urbains, et des expérimen-
tations sur le terrain de l’aménagement.
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graphisme : arc en rêve  centre d’architecture         visuel verso : centre Friendship, Gaibandha, URBANA / Kashef Mahboob Chowdhury architecte _ © Iwan Baan
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Bengal Stream architecture vive du Bangladesh

histoire : le présent fondé sur 
la tradition

Le territoire aujourd’hui occupé par le Bangladesh est 
peuplée depuis des millénaires et dotée d’une très riche 
histoire culturelle. Diverses tendances architecturales 
s’y sont exprimées au fils des siècles et des événements 
historiques sociaux, culturels et religieux qu’a traversé la 
région. Les typologies de la période moghol (XVIe-XVIIIe 
siècles), celles de l’architecture coloniale britannique 
(1757-1947) et enfin du modernisme sont présentées 
dans l’exposition à l’aide de plans schématiques. L’archi-
tecte et penseur bangladais Muzharul Islam (1923-2012) 
a joué un grand rôle de médiateur entre les courants de 
pensée sociétaux et architecturaux. Il s’est tout d’abord 
efforcé, à travers son travail et son enseignement, de 
relier tradition et modernité. Il a ensuite réussi à mettre 
sur un même plan les caractères locaux et internationaux 
de l’architecture. Ayant étudié à l’université de Yale 
aux États-Unis dans le courant des années 1950, invi-
ter des figures internationales de l’architecture comme 
Paul Rudolf, Stanley Tigerman et enfin Louis I. Kahn à 
construire au Bangladesh correspondait à l’identité archi-
tecturale qu’il s’était forgée. Un autre volet important 
du travail de Muzhaul Islam est la création du groupe 
d’étude de Chetana, dont les réflexions et les actions ont 
grandement participé à modeler l’architecture contem-
poraine bangladaise au cours des dernières décennies.

focus : les positionnements 
contemporains

Beaucoup d’acteurs de la scène actuelle étaient des 
étudiants, des assistants ou des compagnons de 
Muzharul  Islam et ont formé, au cours des dernières 
décennies, une scène architecturale indépendante 
portant les valeurs sociétales et architecturales de 
leurs prédécesseurs en les adaptant à l’époque. Si 
des personnes comme Shamsul Wares, Nahas Khalil, 
Saif Ul Haque, Kashef Chowdhury, Eshan Khan et 
Marina Tabassum ont chacun leurs propres façons 
de concevoir l’espace, exploitant généralement les 
possibilités de la brique et du béton nu, ces architectes 
forment une communauté vivante de professionnels 
dont les échanges sont intenses. C’est collectivement 
que ce groupe se bat en faveur de l’architecture et 
du respect de la culture bengalaise – inlassablement 
et malgré la forte pression internationale pour un 
développement immobilier sans conscience. En plus de 
leurs très nombreuses réalisations, l’enseignement qu’ils 
dispensent et la médiation qu’ils opèrent sont partie 
intégrante de cet extraordinaire engagement social. 
Le Bangladesh n’est pas un cas isolé – l’augmentation 
rapide de la croissance économique sur une courte 
période a souvent pour conséquence l’exploitation des 
ressources, des minorités et des populations pauvres du 
pays concerné. Grâce aux architectes et aux recherches 
académiques, la qualité de vie des individus dans les 
mégacités et celle des populations rurales démunies 
reste au centre des préoccupations et va en s’améliorant.

perspectives : l’architecture 
comme responsabilité sociale

Les architectes s’intéressent de plus en plus aux défis 
climatiques et sociétaux du pays. À ce titre, leur champ 
d’action s’élargit et repose maintenant souvent sur une 
coopération avec des ONG locales et internationales. Des 
projets collaboratifs dans les taudis et les zones rurales 
donnent maintenant lieu à des structures socialement 
durables et de grande qualité architecturale. Les archi-
tectes initient et exécutent de plus en plus ce genre de 
projets – écoles et hôpitaux flottants, abris d’urgence 
anticyclones et aménagements destinés à résister aux 
inondations. Un engagement qu’ils financent en partie 
de façon croisée, grâce aux revenus de leurs commandes 
commerciales.

Bengal Stream est la première exposition en France à s’intéresser à la scène 
architecturale du sous-continent indien au Bangladesh.
Le programme Est-Ouest / Nord-Sud imaginé par arc en rêve en 2004 donnait à 
voir l’architecture dans sa vocation essentielle – faire habiter l’homme – et plaçait 
la création au cœur des grandes questions du devenir des sociétés humaines. 
Nous observions alors que les formes de vie développées par des populations 
dans des conditions extrêmes, instruisent la recherche de nouveaux modes de 
conception au service de l’habiter, ici et maintenant.

Climat, mobilité, temps, et vivre, constituent la matière commune du projet 
d’architecture.
Les architectes Francis Débiédo Kéré (Burkina Faso), Junya  Ishigami (Japon), 
Studio Mumbaï (Inde) et Wang Shu Lu Wenyu (Chine), qui ont honoré la galerie 
d’arc en rêve, n’ont cessé de nous apprendre à considérer le monde autrement, 
nous offrant une source inépuisable d’enseignement.

Pourquoi organiser cette grande exposition sur la scène architecturale du 
Bangladesh aujourd’hui en France ? 
Les commissaires de l’exposition, Andreas Ruby et Niklaus Graber, nous parlent 
de ce territoire, qui est le plus grand delta du monde, comme une étude de 
cas universelle. 
L’aggravation du phénomène d’inondations au Bangladesh, dû aux boulverse-
ments climatiques mais aussi l’explosion démographique et l’exode rural sont 
les nouveaux défis que les acteurs locaux de l’aménagement affrontent de 
façon exemplaire. Cette nation auparavant peu considérée pour son architec-
ture pourrait devenir un modèle global d’activisme architectural responsable. 

« Le Bangladesh est le laboratoire global. Tous les effets négatifs du change-
ment climatique y sont visibles » dit Munir Muniruzzaman, ex-conseiller du 
président du Bangladesh. 
Le Bangladesh a beaucoup à nous apprendre, notamment sur la façon dont 
notre planète peut s’adapter à la montée du niveau des mers. Pour les bangla-
dais, ce futur est présent : la disparation de la terre est réelle. 
Les projets d’écoles et d’hôpitaux flottants, les structures construites en deux 
jours avec les habitants, les villages entiers rehaussés, sont autant de cas d’une 
architecture capable d’agir face à l’inéluctable. 

L’exposition Bengal Stream rassemble plus de soixante projets qui témoignent 
de l’extraordinaire vivacité de la scène architecturale de leur pays. Simplicité, 
adaptabilité, et faire avec la vulnérabilité, sont les forces de valeur collective 
de l’architecture au Bangladesh. 

Francine Fort, directrice générale d’arc en rêve  centre d’architecture
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